
BIEN S’OCCUPER DE SON 
JEUNE CHIEN AU COURS 
DE SES PREMIERS MOIS

COLLECTION 
FICHE PRATIQUE

En pratique comment faire ?
Dès ses 2 mois, sortez très régulièrement votre chiot et promenez-vous 
seul (sans autres chiens ni personnes) avec lui au minimum trois fois par 
jour pour qu’il se détende, se défoule, fasse ses besoins…
Privilégiez des endroits calmes où vous pourrez le laisser évoluer sans 
contrainte, tout en le surveillant. C’est à vous de lui faire découvrir son 
nouvel environnement. Plus vous le confronterez à de nouvelles situations, 
plus vous lui apprendrez à s’aguerrir, à être curieux et augmenterez ses 
capacités à s’adapter. Prenez la voiture pour aller vous promener, emme-
nez-le pour aller chercher des produits à la coopérative…
Le fait que vous gériez la liberté de votre chiot de manière appropriée 
lorsque vous ne pouvez pas vous en occupez (cf. fiche “ Bien loger son 
chien de conduite”) va renforcer votre lien avec lui puisqu’il ne fera de nou-
velles expériences qu’à travers vous (et non tout seul). A la fin d’une sortie, 
son retour au calme lui permettra de se reposer et d’assimiler ce qu’il a 
appris.
Lors de la promenade, profitez-en pour lui apprendre son nom : il doit servir 
à attirer son attention et doit signifier pour lui “ Je te parle ”. Par la suite, il 
précèdera toujours un ordre.

Mise en garde
Si vous arrivez près d’endroits où il peut y avoir danger pour le chiot 
(animaux en pâture, route passante, par exemple), prenez-le en laisse 
avant qu’il n’échappe à votre contrôle. Petit à petit, avec le temps, la 
promenade-détente va se transformer en promenade-éducation et vous 
allez pouvoir commencer à mettre en place une communication entre vous 
et votre chien.

Pour faire de votre chien un véritable 
partenaire de travail au quotidien, il 
est fortement conseillé de suivre une 
formation : vous pourrez ainsi acquérir 
une méthode simple et efficace pour 
éduquer, dresser et utiliser votre chien 
dans les meilleures conditions possibles. 
D’ici là, voici quelques conseils pour 
que votre compagnon soit réceptif et 
disponible pour apprendre à travailler.

Les chiens de races bergères ont des pré-
dispositions particulières pour la conduite 
des animaux. Cependant, pour développer 
au mieux toutes ces qualités, il est impor-
tant de garder à l’esprit que cela reste avant 
tout un chien devant être éduqué et dres-
sé dans un objectif de travail avec le trou-
peau  : ce n’est ni un chien de garde ni le 
chien des enfants. C’est un point important 
à expliquer à toute la famille avant l’arrivée 
du chien.

Une des clés de la réussite du dressage 
d’un chien de troupeau est l’instauration 
d’une bonne relation maître-chien : votre 
compagnon sera alors plus réceptif à ce 
que vous lui demanderez et aura envie de 
travailler pour vous. Toute cette phase 
d’apprentissage sera d’autant plus effi-
cace si le chien a un seul maître ! 

Pour développer un bon relationnel et une 
complicité avec votre chiot, consacrez-lui 
du temps et réservez-vous tout ce qui est 
positif : jeu, promenade, caresses, nour-
riture… Votre chiot doit aimer être avec 
vous. 

INSTAURER UNE RELATION DE CONFIANCE 
AVEC VOTRE JEUNE CHIEN



ÊTRE CAPABLE DE RAPPELER 
VOTRE CHIEN À TOUT MOMENT

Vous devez dans n’importe quelle 
situation être capable de faire venir 
votre chien à vos pieds. 

En pratique, comment faire ?
Profitez de la promenade pour 
travailler le rappel. Ne dites pas  
«  Médor  », «  Médor  », «  Médor  » 
en changeant d’intonation jusqu’à 
ce que Médor veuille bien venir mai 
dites, par exemple, « Médor » jusqu’à 
ce qu’il revienne.
Ayez un gestuel qui l’encourage à 
venir : accroupissez-vous, tapez-vous 
sur la cuisse, claquez des mains 
et quand votre chiot est au pied, 
caressez le franchement et dites-lui 
« oui » ou « c’est bien ».
Si votre chien ne revient pas, ne cédez 
surtout pas à la tentation de lui courir 
après pour le punir ou le gronder  ; 
partez en courant en sens inverse, 
comme si vous l’abandonniez. 
Généralement, le résultat ne se fait 
pas attendre  très longtemps  : le 
jeune chiot/chien cherche son maître 
qu’il voit s’éloigner, se sent perdu et 
revient alors en courant. N’oubliez 
alors pas de le caresser franchement 
avec un « c’est bien ».
Un bon rappel illustre la qualité de la 
relation maître-chien ; il est le signe 
qu’une relation de confiance est 
établie.

Vous pourrez ainsi lui éviter de faire 
une bêtise : cela va des situations les 
plus banales (comme l’empêcher de 
sauter sur les gens ou de rentrer dans 
une pièce), aux situations les plus 
graves, et ainsi peut-être sauver la vie 
de votre chien. 

En pratique, quelques premiers 
conseils ?
Quand votre chien fait bien, dites-
lui «  oui  » ou «  c’est bien  ». Quand 
il fait mal, et pour tout ce qui est in-
terdit, dites-lui «  non  ». Pour qu’un 
chien comprenne, il faut toujours 
lui apprendre chaque chose et son 
contraire. Par exemple, s’il veut vous 
sauter dessus, dites «  non  » et dès 
qu’il a repris une position normale, 
dites « oui » ou « c’est bien ».
Quand votre chien est proche de vous, 
le « c’est bien » doit être accompagné 
de caresses franches.
Attention, ce qui est interdit au-
jourd’hui le sera aussi demain et 
vice-versa, soyez toujours cohérent !

APPRENDRE AU CHIEN LA 
NOTION DE BIEN ET DE MAL

LE CHOIX DU NOM DU CHIEN !
 
Le nom doit mette le chien en valeur, 
être court, facile à prononcer et ne 
doit pas ressembler phonétiquement 
à un ordre.

La laisse : l’outil indispensable à toujours avoir dans sa poche

C’est le cordon ombilical qui relie le chien au maître. La laisse permet à la fois de rassurer le chien, de le mettre à 
l’écoute de son maître, mais aussi de lui apprendre ses premières contraintes en restant près de vous tout en assurant 
sa sécurité.

Les outils de la réussite : un collier cuir de 1-2 cm de large,une laisse de dressage (partie chaine côté chien – 
partie cuir côté maître) et une laisse de poche (1 mousqueton, 2 m de cordelette).



Des formations pour vous aider à rendre votre chien opérationnel sur 
votre exploitation

Suivez une formation à proximité de chez vous à raison d’une journée par 
mois pendant 4 à 6 mois ! Un formateur agréé par l’Institut de l’Élevage 
vous transmettra une méthode simple et efficace pour dresser votre 
chien et vous fera faire des exercices pratiques sur ovins et/ou bovins.  
Retrouvez toutes les coordonnées des interlocuteurs de votre 
département et des conseils techniques sur le site de l’Institut de l’Élevage  
http://chiens-de-troupeau.idele.fr

             chiensdetroupeauidele

CONTACT
Barbara DUCREUX (Institut de l’élevage) : barbara.ducreux@idele.fr 
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Un chien doit savoir monter en voiture 
sans aucune appréhension  : cela 
s’apprend très tôt de manière à ce 
que le véhicule devienne rapidement 
synonyme de jeu et de promenade.

En pratique, comment faire ?
Pour éviter toute difficulté, prenez 
votre chien en laisse avant d’arriver 
au véhicule, parlez-lui et caressez-le 
pour le rassurer.
Tapez ensuite avec votre main à 
l’endroit où vous voulez qu’il monte et 
prononcez l’ordre associé (« monte » 
ou « en voiture »). Quand le chien est 
monté, n’oubliez pas de le caresser 
avec un « c’est bien ».
Tout ceci se déroule bien sûr moteur 
arrêté pour ne pas ajouter de stress 
au chiot. Prenez le temps, les 
premières fois, de laisser votre chien 
dans la voiture à l’arrêt de manière 
à ce qu’il se rende compte qu’il n’y a 
pas de danger.
A l’intérieur de la voiture, il est 
conseillé de le placer dans une cage 
de transport où il pourra se reposer 
et ne pas gêner le conducteur. Il sera 
aussi mieux calé dans les virages, ce 
qui réduira son inconfort et donc son 
stress (petite astuce : n’hésitez pas 
donner à manger à votre chien dans 
la caisse de transport dans la voiture, 
il l’associera ainsi à quelque chose 
d’agréable). 

Vous pouvez faire découvrir les 
animaux à votre chiot dès ses 3 ou 4 
mois pour développer son intérêt pour 
eux mais ces premières rencontres 
doivent se faire sous une surveillance 
de chaque instant pour éviter de 
mettre le chien en danger et surtout 
dans des conditions aménagées et 
pédagogiques (le travail au cercle).

N’oubliez pas que le chien fonctionne 
par associations d’idées : une pre-
mière expérience doit toujours être 
positive ! En aucun cas ne laissez le 
chien vadrouiller dans le troupeau ou 
courir après les animaux ! 

Si votre chien se passionne très 
tôt pour le troupeau, vous pouvez 
être tenté de le mettre au travail. 
Attention, pour profiter pleinement 
de ses qualités, il faut savoir être 
patient. Idéalement, il est conseillé 
d’attendre au minimum l’âge de 9-10 
mois (cet âge peut varier selon la 
race ou l’individu) avant de démarrer 
le jeune chien en liberté au troupeau 
pour limiter les risques pour vous, 
pour lui et pour les animaux. De 
mauvaises habitudes, une peur ou 
un traumatisme peuvent remettre en 
cause la carrière de votre chien !

HABITUER VOTRE CHIEN À SE 
DÉPLACER EN VOITURE

SAVOIR PRENDRE SON TEMPS  
POUR EN GAGNER PAR LA SUITE


